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Politique de sécurité

Rapport général de la Défense

Lt col EMG Alexandre Vautravers
Rédacteur en chef RMS+

Plus
de 3'ooo personnes se sont réunies à Lucerne le

lundi il janvier 2016 pour assister à un rapport très
particulier - le dernier rapport réunissant ainsi tous

les officiers de carrière et les commandants d'unités jusqu'à
l'échelon du bataillon remontant à neuf ans. Le commandant
de Corps Blattmann a ainsi résumé son propos: «Je veux
m'adresser à tous - collaborateurs, cadres de milice. »

Le conseiller d'Etat lucernois Paul Winiker a salué la présence
de l'armée dans son canton - la Formation supérieure des
cadres de l'armée (FSCA), mais également la base aérienne
d'Emmen; le quartier général de la région territoriale 2 va
cependant le quitter dans peu de temps. «Nous avons suivi
l'exercice CONEX de très près» a-t-il cependant ajouté. «Les
attentes sont nombreuses » et nous avons aujourd'hui « besoin
d'un concept global, » c'est-à-dire le DEVA.

Bilan

Le chef de l'Armée a brossé un état des lieux, dans le sens de
la concrétisation et de la mise en œuvre du DEVA. Il a insisté
sur l'importance de l'ordre et de la responsabilité personnelle
des cadres. Et il a insisté sur la nécessité d'assurer la relève des
cadres.
Les résultats sont là: succès de l'engagement au World
Economie Forum, sécurité des conférences de paix sur la Syrie,
conférence de l'OSCE à Bâle : « Tout ce dont je vous parle est
mesurable. »

Nous vivons désormais un «temps de tempêtes.» Les défis
sont considérables : la Suisse est menacée aujourd'hui par le
terrorisme en Occident, la pauvreté et la migration du sud, la
guerre venant de l'Est. Le réarmement global est une évidence.
Pour s'en convaincre, il suffit de mesurer l'engagement russe en
Syrie - où jusqu'à 30 % des forces aériennes ont été engagées
dans des raids contre les opposants au régime de Bashar al-
Assad.

DEVA

Le DEVA est une réponse globale. Le point de départ, en 2015,
était une liste de lacunes de l'Armée XXI. Il était alors question
de 8o'ooo hommes et d'un budget de 4,3 milliards par année.
La situation s'est, depuis, redressée. Il s'agira :

• de renforcer l'instruction particulière pour les cadres ;

• les effectifs seront de îoo'ooo hommes plus les recrues ; une
armée de 20o'ooo soldats, comme le réclament certains, ne
peut être alimentée et ne peut être financée ;

• l'équipement doit être amélioré ;

• la disponibilité des formations et du matériel doit être
augmentée ;

• il s'agit de renforcer l'information et de mieux expliquer la
situation internationale et les mesures prises.

Les priorités du CdA sont donc : le personnel, la mise en œuvre
du DEVA et l'élaboration du concept de stationnement pour la
future armée. Il a également insisté sur l'importance de ne pas
tolérer le libre choix du service civil ; ainsi que la nécessité d'un
budget pluriannuel à 5 milliards de francs afin de maintenir
certaines prestations en interne -notamment dans le domaine
de l'informatique et des télécommunications-, afin de garantir
les évaluations et la gestions des acquisitions de matériels ou
d'armements ; et enfin pour garantir la police de l'air 24/7.

Le Chef DDPS a la parole

Elu le 9 décembre 2015 au Conseil fédéral, M. Guy Parmelin
prend la parole en début d'après-midi. En regardant la
situation internationale aujourd'hui, il « éprouve leplus grand
respect pour cette tâche » qu'est la sécurité. « La sécurité est le
socle qui nous permet de construire. Sans la sécurité il n'y a
pas d'éducation, d'économie, de recherche. Bref il n'y a pas de

prospérité. »

Si le chef de l'Armée avait annoncé qu'il n'y aurait pas de

grand changement, le chef du Département a fait part de

changements dans ses collaborateurs personnels. Il faudra
également, a-t-il dit, adapter les structures. Malgré tout, « les

finances resteront l'élément déterminant. »

Or si les Chambres fédérales ont accepté le projet DEVA, avec
son budget, c'est maintenant le Conseil fédéral qui demande
un « programme de stabilisation » de 240 millions en dessous
du budget prévu. Cette différence doit être tranchée d'ici le
mois d'avril, sans quoi la mise en œuvre de la réforme pourrait
être menacée.
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